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De l'étranger... 
Le minitel, fonctionnant comme une banque de données informatique, peut être 
consulté depuis l'étranger. N'hésitez pas à nous demander la marche à suivra 

From abroad... 
The French minitel service, like many BBS services throughout the world, is a 
computerized data bank which can be read with a computer and modem. Do not 
hesitate to ask us the best way to get through. 

Nous remercions pour leur 
collaboration à l'élaboration 

de ce numéro : 

Freddy Sosson, Monique de 
Gelas, William P. La Pari, 
Patrick Moncelet, Gérard 

Couronne, Patrick Boutonnet 
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L'éternel recommencement ? 

Selon l'écrivain Philippe Djian, la vie serait une loterie dont la roue ne 
s'arrêterait jamais de tourner... Malheur à ceux qui font leurs jeux, ils 
attendront toute leur vie d'impossibles gains. 

L'analogie avec l'étude des ovnis est frappante. Ceux qui inlassablement 
misent sur telle ou telle hypothèse en seront toujours pour leurs frais. Il 
n'y a pas un phénomène ovni, mais des phénomènes ovnis. Ce nouveau 
numéro de Phénomèna en sera, une fois encore, la preuve. 

Quelque chose se passe dans le Colorado. Nous ne connaissons pas la 
nature de ces événements, mais nous tenons à vous en informer. Il n'y 
avait pas eu d'ovni à Willamette Pass. Cette information nous paraît 
aussi importante. L'indice d'étrangeté d'une rencontre rapprochée évo-
quée dans ces pages n'est plus ce qu'il était, vous allez le lire. Un ovni 
aurait laissé ses traces dans les Ardennes, nous enquêtons pour vous. 

Ces affaires sont les multiples facettes d'une réalité qu'il serait vain de 
vouloir appréhender sur la base d'un seul et unique modèle, que celui-
ci fasse appel aux extraterrestres ou aux errements de l'esprit humain. Ni 
science, ni pseudo-science, notre travail est de vous présenter, du mieux 
que nous le pouvons, ces facettes si différentes les unes des autres. A 
vous d'en tirer vos propres conclusions. 

Et la roue n'en finit pas de tourner, au plus grand agacement des 
parieurs... 
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Phénomèna 
Bizarre 

Mystères dans le Colorado 
O Christopher CBrien 

De mystérieuses lueurs et explosions, des ondes de choc non 
identifiées, des hélicoptères «anonymes» et des mutilations 
d'animaux, tout cela à proximité des installations militaires 
sensibles de White Sands, Los Alamos et du quartier général du 
NORAD (1) ne pouvait manquer d'éveiller notre curiosité. 
Petite visite guidée du côté du Colorado où, décidément, rien ne 
se passe comme ailleurs. 

Une «explosion significative» dé-
tectée par un satellite du 

NORAD, des éclairs lumineux dans 
le ciel ainsi que de mystérieux héli-
coptères, toutes choses observées dans 
la vallée de San Luis, ont récemment 
fait l'objet de dépêches internatio-
nales sur les téléscripteurs de l'agence 
Reuter et ont bénéficié d'une publici-
té nationale par le biais du show té-
lévisé de Paul Harvey. Différents té-
moignages ont également été pu-
bliés dans le Rocky Mountains News, 
le Pueblo Chieftain et le Valley Cou-
rier, après avoir été évoqués par di-
verses stations locales de radio et de 
télévision. 

Le 12 janvier, le shérif du comté de 
Rio Grande recevait un appel du 
NORAD, situé sous Cheyenne Moun-
tain, à l'ouest de Colorado Springs. 
Ce dernier l'informait qu'il avait 
détecté une «explosion significatif», 
suivie d 'un incendie, à des coordon-
nées qui situaient les événements 
quelque part dans la région entre 
Rock Creek Canyon et le réservoir 
de Fuchs, au sud de Monte Visto. 
Les coordonnées fournies par le 
NORAD n'étaient cependant don-
nées qu'en degrés et minutes. Le 
NORAD affirmait par ailleurs que 
c'est un satellite jadis employé pour 
détecter des missiles soviétiques qui 
l'avait alerté sur l'éventualité d 'un 
feu ou d'une importante source de 

chaleur. 

Les autorités de Rio Grande firent 
décoller deux avions et envoyèrent 
une douzaine d'officiers de police 
dans plusieurs véhicules tout-ter-
rain pour tenter de déterminer avec 
précision l'endroit de l'incendie en 
se basant sur les coordonnées in-
complètes du NORAD. Ils ne de-
vaient rien découvrir malgré une 
fouille complète de deux jours. 

ce qui ne fut pas 
rapporté fut 

l'observation, 
le samedi 15 janvier, 

de deux objets 
planant au-dessus de 

la ville de Capulin 

Lorsque les autorités de Rio Grande 
rappelèrent le NORAD pour l'infor-
mer du fait qu'elles n'avaient rien 
trouvé, c'est à un gradé qu'elles eu-
rent affaire. L'homme, de la Fédéral 
Emergency Management Agency, 
FEMA (agence fédérale pour la ges-
tion de l'urgence, NdT), et supé-
rieur hiérarchique de l'employé du 
NORAD qui avait passé l'appel 
d'urgence, dit à Brian Norton, ad-
joint au shérif, d'oublier l'affaire. 

Selon Norton, l 'homme «paraissait 
ennuyé». 

Pourquoi les coordonnées transmi-
ses aux autorités de Rio Grande par 
le NORAD n'étaient-elles pas préci-
ses à la seconde ? Cet organisme est 
censé pouvoir localiser à 400 mètres 
près la chaleur dégagée par la mise 
à feu d'un missile Selon Marc Hunter, 
également du bureau du shérif, des 
coordonnées à la seconde près au-
raient permis de réduire la région 
des recherches de l'ordre de 90%. 

Le shérif passa deux jours à fouiller 
une surface de 100 miles carrés au 
lieu des 10 miles situés près de Green 
Mountain où des témoins avaient 
observé, dans l'après midi du 12 
janvier, une boule de feu descen-
dant lentement vers le sol, et où on 
aperçut plus tard trois bombardiers 
B-52 faisant du rase-mottes. 

Dans la soirée du surlendemain, le 
lundi 17 à 20hl3 (rapport du Rocky 
Mountain News) trois témoins sépa-
rés habitant Rock Creek Canyon 
rapportèrent au shérif de Rio Grande 
avoir vu une «lueur bleue»au-dessus 
des collines. Immédiatement, l'ad-
joint prit la décision d'expédier sur 
les lieux quatre véhicules 4x4 avec 
de équipes de recherche et sauve-
tage pour vérifier les témoignages. 
La région fut passée au peigne fin 
jusqu'à 00h30, encore une fois sans 
résultat. Le lendemain soir, c'est 
l'officier Mike James qui vit trois 
gros hélicoptères non identifiés sur-
volant la région de Rock Creek Ca-
nyon. Deux des appareils étaient 
munis de gros projecteurs strobos-
copiques bleus alors que le troisième 
était doté de nombreuses lumières. 

Ce qui ne fut pas rapporté dans la 
presse, fut l'observation, le samedi 
15 janvier, de deux objets planant 
au-dessus de la ville de Capulin, à 20 
miles au sud de Greenie Mountain. 
L'un des objets aurait immédiate-
ment disparu en empruntant la val-
lée, vers Manassa à l'est. L'un des 
trois témoins fut si bouleversé qu'il 
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promit qu'il se rendrait quotidien-
nement à l'église. 

Retour en arrière : le 30 novembre, à 
18h07, sept résidents de Crestone/ 
Moffat purent voir un objet «de la 
taille de la Lune» venir du nord-est et 
«passer dans les nuages» directement 
au-dessus de la zone de Crestone/ 
Baca Grande. Le phénomène des-
cendit vers l'ouest dans la région de 
La Garita sur la côte ouest de la 
vallée. Il fut également aperçu par 
des habitants de la région de Blan-
ca/Ft Garland et fit l'objet d'un article 
dans le Pueblo Chieftain. Six témoins 
du comté de Saguache sont persua-
dés d'avoir observé quelque chose 
de vraiment extraordinaire. 

Jack Cookerly, un ancien marin de 
l'Aéronavale, venait d'arriver chez 
lui dans le Baca Grants et sortait à 
peine de sa voiture lorsqu'il vit 
quelque chose au-dessus de lui. 
«C'était d'un blanc brillant et c'est 
passé au-dessus de ma tête en quelque 
trois secondes. J'ai de suite pensé à une 
météorite mais lorsque ça a atteint l'ho-
rizon, ça a grossi d'environ 20 fois son 
volume, s'est transformé en un ovale, 
puis s'est arrêté ! C'était énorme !». 
Puis, laissant le témoin pantois, «Il 
passa du blanc, sa couleur d'origine, au 
bleu et entama une lente descente à 
l'image d'une fusée de détresse penda n t 
environ cinq secondes. J'ai cherché une 
forme éventuelle au-dessus de la lueur, 
quelque chose qui pourrait par exemple 
ressembler à un parachute, mais je n'ai 
rien vu». Contrairement à une fusée 
qui s'éteint progressivement, Coo-
kerly vit l'objet disparaître instanta-
nément. «Ce ne pouvait pas être une 
météorite car quoi que ce fut, il effectua 
un virage à 90°en modifiant sa couleur, 
sa forme, sa taille et sa vitesse». 

Lorsqu'il lui fut demandé à quelle 
distance était l'objet, Cookerly ré-
pondit : «Je suis certain qu'il descendit 
dans la vallée. J'avais l'impression de 
pouvoir l'attraper en courant un peu. 
En fait, il me parut si proche que je 
m'attendais à être pulvérisé par une ex-
plosion !». no ne AU 
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Al Koon, également un ancien mili-
taire rompu à l'observation, se trou-
vait à sept miles à l'ouest de Cooker-
ly, à Moffat. «C'était un peu plus gros 
que la pleine Lune et c'était visible sous 
la ligne d'horizon avant de s'éteindre». 
Koon, tout comme sa femme et sa 
fille, est convaincu que ce qu'ils vi-
rent n'était pas une météorite. «Je 
n'ai jamais rien vu de tel de toute ma 
vie» dit-il. Cette observation est très 
semblable à celle effectuée par des 
habitants de Rock Creek Canyon, le 
17 janvier. 

Le 1er décembre entre 20h30 et 21h30, 
des témoins purent filmer ce qui 
semblait être deux formations d'hé-
licoptères passant, là aussi, la val-
lée au peigne fin à l'endroit où les 
témoins avaient vu descendre l'ob-
jet. Au total, une dizaine d'appareils 
balayaient la région entre Hooper et 
La Garita. Par deux fois, ces appa-
reils tirèrent des fusées éclairantes 
comme pour se signaler et les té-
moins virent trois d'entre eux se po-
ser dans la région de La Garita/ 
Russell Lakes. Ils paraissaient silen-
cieux. Personne n'avertit le shérif du 
comté de Saguache de ces manoeu-
vres particulièrement inhabituelles. 

Plus tard, vers 22h00, quelqu'un fil-
ma une importante lumière évoluant 
au-dessus de Poncha Pass et se diri-
geant vers Gunnison à l'ouest. L'ob-
jet/lueur était accompagné de trois 
lumières clignotantes. Leur vitesse 
fut estimée à moins de 200 miles/ 
heure. A l'oeil nu, ces lumières étaient 
invisibles. Avec des lunettes à am-
plification de lumière cependant, on 
pouvait très bien les voir et les fil-
mer. 

Le mardi 2 décembre, à trente miles 
au sud de Rock Creek Canyon, juste 
après la tombée du soleil, Ray et 
Lucy Jaramillo appelèrent le shérif 
du comté de Conejos pour lui signa-
ler ce qu'ils pensaient être un «gros 
incendie». Ils l'avait observé en com-
pagnie d'autres témoins munis de 
jumelles, en direction de l'arrêt de 
train de Toltec, sur la colline aux 

abords de Antonito. Les témoins 
virent le feu si bien qu'ils purent 
distinguer les flammes. Le shérif se 
rendit sur place avec quatre hom-
mes et (vous l'aurez deviné !) ne 
découvrit rien. 

Le 9 décembre, à 12h08, cinq habi-
tants de Baca Grants, témoignèrent 
de faits étranges. «Je sais que ça peut 
paraître fou, mais on aurait dit qu'une 
vache avait atterri sur mon toit» me 
déclara l'un d'eux au téléphone à 
peine quelques instants après que sa 
maison ait tremblé de tous côtés. 

«Le maison vibra de partout, y compris 
les fenêtres, comme si quelque chose 
d'énorme était tombé au sol. Ca ne 
pouvait être un bang supersonique car 
d'autres à Baca ne le ressentirent pas. 
C'était très localisé» dit Barry Mon-
roe, un autre témoin. 

les tissus étaient si 
durs que nous avons 

dû les plonger dans la 
glycérine pour les 
ramollir afin de 

pouvoir procéder à 
leur examen 

«J'entendis distinctement l'onde de choc 
heurter la porte du garage» dit un 
troisième témoin sidéré, qui se pré-
cipita dehors pour voir s'il n 'y avait 
pas d'avions. Il n'y en avait aucun. Il 
fut si bouleversé par la situation, 
qu'il appela le major Tom Schultz 
au QG de la Défense Aérienne Na-
tionale. Schultz s'entretint avec deux 
pilotes qui volaient dans une région 
très éloignée de la vallée de San Luis 
et déclara qu'ils étaient «bien en deçà 
du mur du son». Ce témoignage ren-
voie à de nombreux autres concer-
nant des «bangs» inexplicables dans 
le centre-nord du Texas le 20 janvier, 
soit six semaines plus tard. 

A la nouvelle Lune, le 13 décembre, 
je reçus un appel à 21h45 d 'un habi-

tant de Crestone gardant une mai-
son à Baca Grants qui me dit obser-
ver une sorte de persistance lumi-
neuse tombant vers le sol, au sud de 
Baca et au nord de Hooper. «C'était 
à proximité du sol, puis quand ça a 
disparu c'était comme si elle était en trée 
dans le sol de ce côté de Hooper !». 

Le lendemain 14 décembre, on me 
rapporta qu 'un animal avait été 
découvert mort dans des circons-
tances étranges, à 60 miles au sud-
est de Hooper sur le ranch de Dale et 
Clarence Vigil, dans le comté de 
Costillia. Les Vigil qui avaient par 
ailleurs déjà perdu une vache le 28 
avril 1993. Une dernière mort qui 
porte le chiffre des décès inhabituels 
dans cette région depuis septembre 
1993 à sept. 

C'était un gros taureau de 850 kg qui 
fut découvert à 16h00 sous quelques 
arbustes épars à 360 m de la maison. 
On lui avait retiré les testicules ainsi 
que tout l'arrière. Il y avait des bran-
ches cassées au-dessus de l'endroit 
où on l'avait découvert et à 1,80 m 
du sol, il y avait des poils et du sang 
sur l'extrémité des branches. Je pus 
filmer toute la scène et obtenir des 
échantillons pour un examen de 
laboratoire. 

«Les tissus était si durs que nous avons 
dû les plonger dans la glycérine pour les 
ramollir afin de pouvoir procéder à leur 
examen» devait déclarer le Dr John 
Altshuler, un pathologiste de Den-
ver qui effectua les tests. Le durcis-
sement des tissus du jarret tend à 
indiquer que l'animal fut découpé à 
l'aide d'un instrument calorifère. 

Le même soir, une vache fut tuée 
près d'Eagle, dans le Colorado. Bill 
Bradford, un des employés du ranch 
découvrit la vache avec un trou de 
14 cm de profondeur dans la poi-
trine. «Je ne souhaitais pas en parler -
me dit-il - car je pense que ça aurait 
effrayé les gens». 

«J'ai par contre signalé la perte de l'avant-
dernière bête au Thanksgiving dernier. 
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Le «talon d'Achille» ? 
Depuis que l'ufologie existe, les ufologues n'ont eu de cesse de se lamenter sur 1' «insaisissabilité» du phé-
nomène ovni, sur son élusiveté pour emprunter un concept cher au chercheur Bertrand Méheust. Et les 
scientifiques de leur emboîter le pas en leur rappelant, pour les plus ouverts, l'histoire de Pierre et le loup 
où, à force de crier à l'ovni pour un oui pour un non, le phénomène finit par perdre de sa spécificité. 

Les arguments sont pertinents de part et d'autre. Les ovnis sont fuyants, frustrants, définissables unique-
ment par les effets laissés ça-et-là, ce qui menait feu le Groupement d'Etude des Phénomènes Aérospa-
tiaux Non identifiés (GEPAN) à la création de son tétraèdre. 

Paradoxalement cependant, depuis bientôt cinquante ans, il existe des phénomènes qui, contre toute at-
tente, semblent s'attarder sur une région précise. Des «poches» d'observations durables, qui nous en ont 
autant appris que toutes les autres observations réunies. 

Si les premières mini-vagues remontent aux observations de ballons fantômes de la fin du XIXe (1880, 
1897), il faut attendre l'époque contemporaine et l'observation de Kenneth Arnold pour avoir des séries 
d'observations bien documentées. Chaque décennie semble d'ailleurs avoir la sienne en quelque coin du 
globe tant les années quatre-vingt ont été marquées par les lueurs d'Hessdalen, en Norvège (voir Phé-
nomèna n° 14) et les années quatre-vingts-dix par la vague d'ovnis en Belgique (dont nous vous parlons 
depuis ses débuts). 

Le 2 mars 1993, la Société Belge d'Etude des Phénomènes Spatiaux proposait la mise en place d 'un 
véhicule de première intervention, susceptible de se déplacer rapidement en n'importe quel point d'Eu-
rope. La proposition, faite à la Communauté Economique Européenne était même chiffrée : 1.650.000 
francs français. Une idée qui, à notre connaissance, n'a pas encore abouti mais qui était destinée à diriger 
le maximum de moyens en un minimum de temps vers un site «intéressant». SOS OVNI n'a jamais 
oeuvré pour autre chose puisque tous ses efforts ont porté sur la constitution de moyens importants 
pouvant être mobilisés rapidement. Les phénomènes persistants, comme ceux du Colorado, pourraient 
recevoir alors le traitement qu'ils méritent. Mais les moyens, fut-ce ceux d'une association nationale ne 
peuvent suffire. Seule une coordination véritablement européenne, pour ce qui est de ce territoire, avec 
un soutien scientifique et technique de tous les niveaux pourrait nous ouvrir de nouveaux horizons. 

L'Amérique est lointaine et désorganisée. Pour la Norvège nous ne savions pas et pour la Belgique les 
moyens firent cruellement défaut. Le phénomène ovni nous offre à travers ces vagues localisées une oc-
casion unique de parfaire nos connaissances. Il ne faudrait plus la laisser passer. 

PP 

Toute la peau sur le côté gauche de la 
face avait été enlevée». Lorsque Brad-
ford alla jeter la seconde bête sur la 
pile d'os où se trouvait la première il 
découvrit qu'il «manquait au flanc de 
cette dernière un triangle équilaléral 
parfait de 25 cm de côté !». 

Cette soudaine augmentation de 
lumières mystérieuses, mutilations 

animales et hélicoptères observés au 
cours des 15 derniers mois continue. 
Mais ils commencentà focaliser une 
attention nationale. Affaire à suivre 
donc. 

Cet article a été publié pour 
la première fois sous îa plume de 
Christopher O'Brien dans le Cres-

tone Eagle, en février 1994. Traduc-

tion et adaptation 
française : Perry Petrakis. 

1) North American Aerospace Défense Com-
mand (organisme de commandement de la 
défense nord-américaine). 
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En France 
et dans 
le Monde... 

Philippines 

Philippine Star - 09.12.1993. Selon le 
quotidien philippin citant un article 
de la revue chinoise Xinhua, une 
cinquantaine d'experts venant de 
Beijing et de Taiwan se seraient 
penchés sur les quelque 6000 obser-
vations effectuées de part et d'autre 
du Détroit de Formose. Selon ces 
chercheurs sur lesquels il n'est don-
né aucun détail, sinon qu'ils étaient 
réunis pour un symposium de trois 
jours, certaines observations auraient 
été effectuées par des astronomes, 
d'autres par des pilotes civils ou 
militaires survolant le détroit, et un 
petit nombre résisterait à toute ex-
plication logique. 

Belgique 

La Dernière Heure - 17.02.1994. 
«Quelque chose» a été observé pen-
dant plusieurs dizaines de minutes 
par plusieurs gendarmes, le mardi 
15 février entre 20h00 et 22h00. Le 
journal, qui précise «qu'une incerti-
tude entière subsiste sur la nature du 
phénomène lumineux observé» cite 
Lucien Clerebaut (SOBEPS) qui af-
firme : «Le commandant Jacques Pin-
son de la gendarmerie de Wavre nous a 
promis un rapport qu'il devrait nous 
faire parvenir ce jeudi matin (le 17 
février, Ndlr) par fax (...). Nous vou-
lons rester très prudents. A Wavre, le 
phénomène a été observé par deux gen-
darmes et un civil. Il s'agit, en tout état 
de cause, d'une observation mineure. 
Le commandant Pinson quej'aieu en li-
gne m'a décrit un seul point lumineux, 
éloigné, assez bas sur l'horizon, et de la 
taille d'une grosse étoile. Ce point donnait 
l'impression de miroiter (...)». D'après 
Freddy Sosson et Monique De Ge-
las, qui nous ont fait parvenir cette 
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coupure de presse, il pourrait bien 
s'agir de Sirius particulièrement 
brillante durant cette période. 

Gard 

Le Midi Libre - 21.02.1994. Le quoti-
dien rapporte, dans sa rubrique 
Tranche de ville, que de nombreuses 
personnes ont aperçu, dans le ciel 
nîmois, entre 02h00 et 05h00 dans la 
nuit du 19 au 20 février «un étonnant 
phénomène lumineux dans le ciel». 
Plusieurs témoins ont décrit le phé-
nomène comme une «soucoupe tour-
noyante» qui se serait «approchée à 
trente ou quarante mètres». Dans son 
édition du lendemain, la rédaction 
levait le doute avec la complicité des 
cibistes. La «soucoupe» n'était en fait 
qu 'un projecteur type Sky Tracker 
utilisé lors d 'une fête tenue du côté 
de la route de Sauve à la sortie de 
Nîmes. 

Alpes-Maritimes 

Nice-Matin -10.03.1994 - D'après le 
quotidien, publiant des informations 
reprises par France 3 Nice, un uf olo-
gue représentant différents groupes 
ufologiques dans la région aurait 
observé un phénomène étonnant alors 
qu'il se trouvait en compagnie d 'un 
ami et de son épouse au col de Vence. 
Ce phénomène, vu le 5 mars à 23h00, 
se serait présenté sous la forme d 'un 
important triangle sombre muni, à 
chaque extrémité, d'une lumière et 
serait passé dans un silence total à 
proximité des témoins avant que les 
lumières ne faiblissent pour totale-
ment disparaître. Ils affirment avoir 
pu alors nettement distinguer la masse 
sombre se découper dans le ciel puis 
disparaître instantanément. Ils dé-
clarent par ailleurs que les chiens 

des fermes environnantes se sont 
tus le temps du passage de cette 
chose. Une déposition a été faite dès 
le lendemain à la gendarmerie. Il 
convient de noter que, selon notre 
correspondante à Martigues, Radio 
Maritima, une radio locale privée 
des Bouches-du-Rhône, aurait fait le 
récit d'une observation identique dans 
cette région, mais à une date diffé-
rente. 

Ardennes 

SOS OVNI - 15.03.1994. Gros bat-
tage médiatique dans l'Est autour 
de ce qui semble être une rencontre 
rapprochée effectuée dans la nuit du 
5 au 6 mars 1994, peu après minuit. 
Deux «chasseurs de grenouilles» habi-
tant Gué-d'Hossus (Ardennes) ont 
aperçu, alors qu'ils s'étaient enfon-
cés dans les bois peu après le lieu dit 
du «Trou du Blanc», à quelques cen-
taines de mètres de la frontière fran-
co-belge, un phénomène lumineux 
non identifié. Monsieur A.S. (41 ans) 
raconte : «Le samedi vers 23 heures, 
alors que je dormais après avoir passé la 
journée à faire du bois de chauffage au 
Brûty, C.N. (21 ans) est venu me ré-
veiller pour aller voir s'il y avait des 
grenouilles, comme il avait beaucoup 
plu juste avant. Je l'ai accompagné, il a 
garé sa voiture près de la dernière mai-
son qui se trouve sur le chemin dit du 
Grand Pré». Les hommes longèrent 
alors un ruisseau, puis, aux alen-
tours de minuit, minuit-trente, ob-
servèrent, alors qu'ils se trouvaient 
à la lisière du bois, l'apparition d'une 
forte lumière. «Devant la pu issance de 
la lumière on a compris qu'il se passait 
quelque chose d'anormal» racontent-
ils. 

Les deux témoins resteront immobi-
les, comme pétrifiés par cette im-
portante source lumineuse. «C'était 
bien plus fort que les projecteurs d'un 
stade de foot...» raconte M. A.S. «..d'une 
couleur blanche tirant vers le jaune, la 
lumière faisait comme une sorte de bande 
d'unehauteur de5 à6 mètres,lelongde 
la lisière, elle ne touchait pas le sol. En 
plus, il n'y avait pas un bruit, pas un 
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mouvement, rien qui aurait pu nous 
faire penser à un avion ou un hélicop-
tère, en tout cas pas à un engin connu». 

Les journaux, rapportant les décla-
rations des témoins, affirmèrent que 
la lumière éclaira le secteur comme 
en plein jour, avant de s'estomper. 
Très intrigué par ce qu'il avait vu, 
M. A.S. retourna sur les lieux le len-
demain et découvrit une trace circu-
laire d'herbe comme «soulevée vers le 
ciel», d 'un peu plus de 5 m de dia-
mètre. La gendarmerie de Rocroi, 
rapidement prévenue, a bouclé le 
périmètre et fait venir Jean-Jacques 
Velasco, chef du Service d'Expertise 
des Phénomènes de Rentrée Atmo-
sphérique. Ce dernier n'hésitait pas 
à déclarer, dans l'émission de Jean-
Claude Bourret sur RMC le 14 mars 
dernier, peut-être détenir un cas de 
la valeur de Trans-en-Provence. 

Il semble toutefois qu'il faille être 
extrêmement circonspect, en l'ab-
sence d'éléments déterminants, tant 
en ce qui concerne la trace décou-
verte et sur laquelle se focalisent 
toutes les attentions, que sur le té-
moignage lui-même. Il convient en 
effet de noter que rien en l'état ac-
tuel des choses ne permet de relier 

directement la trace à l'observation. 
De plus, elle a été découverte dans 
une «réserve biologique» où se trou-
vent des plantes rares. L'Office Na-
tional des Forêts précise de son côté 
que la plante constituant le rond 
serait du Carex, alors que Jean Wiart 
responsable de la Forêt communale 
de Gué-d'Hossus affirme qu'il ne 
serait pas étonnant que certaines 
plantes poussent en rond. Il semble-
rait de plus que tout n'ait pas été dit 
dans la presse sur ce secteur particu-
lièrement giboyeux situé à proximi-
té immédiate de la frontière. Seule 
une bonne enquête semble pouvoir 
lever les incertitudes dans cette nou-
velle affaire. 

Var 
SOS OVNI-24.03.1994. Un automo-
biliste circulant entre Hyères et Saint-
Tropez, au niveau de l'aérodrome 
de La Môle (RN 98) a aperçu, dans la 
soirée du 5 mars, à 21 h30, un phéno-
mène lumineux. Ces lumières, ob-
servées un samedi soir, pourraient 
éventuellement être attribuées à un 
Sky Tracker puisque le témoin put 
observer deux rangées de lueurs 
blafardes imbriquées l'une dans l'au-
tre et effectuant des mouvements 

dans le ciel. 

Bas-Rhin 
SOS OVNI - 11.03.1994. Une per-
sonne a contacté SOS OVNI Est pour 
signaler une observation effectuée 
le 8 mars entre 22h00 et 22h30. Le 
phénomène, aperçu dans la région 
de Hoenheim (ville touchant Stras-
bourg par le nord), se présentait 
sous la forme d 'un «balbn de rugby» 
d'«environ 4 à 5 m de diamètre», avec 
des contours nets. Ce phénomène, 
qui a été observé durant une quin-
zaine de minutes, était opaque (on 
ne voyait rien à travers) et apparais-
sait et disparaissait sans aucune ré-
gularité sous une légère couche nua-
geuse. Il y aurait par ailleurs un 
deuxième témoin selon nos collè-
gues de l'Est qui ont immédiatement 
ouvert une enquête. 

Suisse 
Le Matin -12.03.1994. A Stabio, dans 
le Tessin, un témoin rapporte avoir 
vu, dans la nuit du 10 mars, vers 
03h30, trois «objets» virevolter dans 
le ciel, estimant leur altitude à 1000 
mètres. Le jeune homme de 21 ans, 
gardien de nuit, décrivitdeux objets 

Afin d. vc§§ji remercier :pour vorJfcij» f idélitfjg; et parce crue 
beaucoup «t'entre vous l'ont demandé, SOS OVNI mat i 
votri disposition 1'ensemble des coupures de presse 
reçues par l'association en 1993. Ces documents 
constituent un témoignage brut sur la totalité des 
dossiers traités par SOS OVNI au cours de 1'année 93 
(cercles céréaliers parisiens, rentrée du 31 mars. 
Rencontres Européennes de Lyon, observations diverses, 
etc.). 

Une centaine de coupures photocopiées en vrac (sans 
classement) en recto simple.Une base de travail non ex-
haustive, mais un dossier indispensable réalisé grâce 
au travail de nos nombreux correspondants. 

Pour obtenir ce document, envoyez 100 ff (port 
compris) avec vos coordonnées à SOS OVNI - 8 P. 

3 2 4 - 13611 Rii Cedex 1 - Fronce 
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en forme de losange alors que le troi-
sième était sphérique. Au journa-
liste du Matin, le témoin racontera : 
«C'était jeudi à 03h30. J'ai vu arriver 
rapidement un objet en forme de lo-
sange avec une queue blanche. Il s'est 
arrêté, puis a commencé à tourner sur 
lui-même». Ce n'est que 30 minutes 
après qu'arrivera un second objet : 
«Plus petit, sphérique, de couleur bleue, 
il est arrivé plus vite». Le jeune homme 
ne verra pas arriver le troisième 
phénomène, présent à 04h35 «...j'ai 
toutefois pu constater qu'il repartait 
vers l'est, d'où étaient venus les au-
tres». Lorsqu'il quitte son travail à 
05h30, deux phénomènes sont en-
core visibles tournoyant dans le ciel. 

Var 

Le Var Nice-Matin - 20.03.1994. Plu-
sieurs personnes rapportèrent avoir 
vu un phénomène lumineux dans le 
ciel brignolais le vendredi 18 mars à 
20h25. Certains témoins décrivirent 
une boule de lumière intense traver-
sant le ciel au sud de la ville qui 
parut se désintégrer en laissant une 
trace lumineuse. Pour d'autres, il 
s'est agi d 'un éclair très lumineux 
suivi d 'un flash semblable à une 
explosion. Aucun des témoins n'a 
déposé à la gendarmerie. 

SOS OVNI 

tient à votre disposition 
une ligne téléphonique 

ouverte 24h/24 pour 
l'ensemble du territoire 

national. 
Appelez le plus rapide-

mant possible le 

(16)42.20.18.19. 
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Notes de lecture 
Il y a des bouquins qui passent et d'autres qui restent. Celui de Robert 
Roussel fera, à n'en pas douter, partie de ceux qui représenteront quelque 
chose dans les années à venir. Un de ces livres qui se bonifient avec le 
temps. En près de 350 pages, l'auteur nous promène dans «les vérités 
cachées de l'enquête officielle». Autrement dit, on se trouve plongé dans les 
coulisses du Groupement d'Etude des Phénomènes Aérospatiaux Non 
identifiés (GEPAN) devenu Service d'Expertise des Phénomènes de 
Rentrée Atmosphérique (SEPRA). Ceux qui cherchent les signes d 'un 
quelconque machiavélisme gouvernemental en seront pour leurs frais 
car comme le montre Robert Roussel, il n 'y a pas «ne vérité mais une mul-
titude de petites choses qui firent le GEPAN. De la même manière, c'est 
une foule de choses qui firent du «groupement» étudiant du «non identifié» 
un «service» étudiant les rentrées atmosphériques. 

L'auteur répond ainsi à un certain nombre d'interrogations comme par 
exemple pourquoi Poher est-il parti ? Qui était vraiment Alain Esterle qui 
lui succéda et quels furent ses acquis ? Qui composait le conseil scienti-
fique et qui tirait vraiment les ficelles ? Il explique avec justesse quels 
furent les enjeux (politiques, économiques et scientifiques), puis l'impli-
cation du GEPAN/SEPRA dans nombre d'affaires, peu connues pour 
certaines, enfin, le lent mais sûr désaveu du SEPRA et d 'un Jean-Jacques 
Velasco qui serait en quelque sorte 
«lâché» par ses autorités de tutelle 
et dont tous les efforts seraient 
tournés vers le maintien de la struc-
ture. 

Si Robert semble avoir une bonne 
connaissance de ce qui se passa 
dans les sphères officielles, il sem-
ble en aller tout autrement pour ce 
qui est de la recherche ufologique 
elle-même avec laquelle se con-
fond l'action du GEPAN/SEPRA, 
surtout à partir des années quatre-
vingt. Nous n'en voulons pour 
preuve que l'affaire Nort-sur-Er-
dre évoquée à travers le dossier du 
GEPAN. Rappelons que non seu-
lement SOS OVNI fut sur les lieux 
bien avant le GEPAN, mais que 
l'enquête fut bouclée, analyses du 
CNRS compris, cinq mois après. 
Suite à notre communiqué de presse, l'auteur prendra contact avec les 
gendarmes, J.J. Velasco, la famille du jeune L. «propriétaire» du bruit 
enregistré et Gérard Marty, le journaliste de Radio France Loire-Océan 
s'étant intéressé à l'affaire. Mais avec SOS OVNI... rien ! Ignorant peut-
être que le «laboratoire d'Aix-en-Provence» fut mandaté par nous. 
Dommage, cela lui aurait permis de trouver une réponse à nombre de ses 
interrogations et de voir à quel point il pouvait y avoir une alternative à 
un rapport officiel inexistant. 

On pourrait épiloguer longtemps sur l'inefficacité, sur le plan de la re-
Suite page 15 



UMMO : LA CLE ERE 

L'AFFAIRE UMMO : 
LES EXTRATERRESTRES QUI 

VENAIENT DU FROID 
1968 : l'Espagne apprend par la grande presse que depuis trois ans des 
hommes et des femmes du pays reçoivent d'étranges missives. Par le 
truchement d'une correspondance à sens unique, un corps expéditionnaire 
extraterrestre, les Ummites, en provenance de la planète Ummo, s'adresse 
aux Terriens. A la différence des habituelles affaires de «contacts 
extraterrestres» les messages sont ici froids, précis, scientifiques et 
dénués de messianisme. 

1991 : la France découvre l'affaire à travers les révélati.pns du scientifique 
Jean-Pierre Petit, directeur de rech#ches au CNRjpflont le best-seller 
s'arrache à plus de lOOQÇ® exemplaires. Pejpiht plusieurs mois, les 
médias vont faire vivre lT^è&gone ÉfTieure (JJJmmo... 

On ne vous a pourtant pas tout dît air cette étrange affaire. Imaginez un 
résumé du Ctd sans Rodrigu&tesfe^benefâle Scapin sans Scapin. Au 

• • Je commande cxcmplaiie(s) de Fciiivrage L'affaire Ummo : les exlrater-
I restres qui venaient dufrùMsu pnx unitaire de 130 (f, + 20 ff de port et 
I emballage. Vous trouverez ci-indus la somme de ...„V!ïTÉf. 

I 
I 
I 
I 

Nom Prénom 

I 
I 
I 
I 
I 
I 

' A découper (ou à recopier) et à renvoyer à SOS OVNI, BP 324,13611 Aix-«n-Provence Cedex I - France ' 

Adresse . 

cours d'une véritable enquête policière en 
France et en Espagne, Renaud Marhic a 
retrouvé la piste des Ummites. n a rencon-
tré ceux qui furent leurs correspondants et 
identifié les «agents dUmmo», ceux qui, ici 
bas, parlaient au nom des extraterrestres. 

Première communication intergalactique ou 
formidable manipulation d'opinion ? Ce 
livre, qui servira à l'information de tous, 
jette sur l'affaire Ummo et le phénomène 
ovni en général, un éclairage nouveau. 

Publiés pour la première fois dans L'affaire 
Ummo : les textes des premiers jours sur 
Terre (1967), ainsi que la lettre sur la 
Guerre du Golfe (1991 - dernier courrier 
connu arrivé en Espagne). Des documents 
au contenu éloquent où les Ummites racon-
tent leur arrivée sur notre Globe et se font 
juges des questions de géopolitique. 

VAGUE D'OVNIS SUR LA BELGIQUE 
Tome I 

Toujours disponible ! 
Phénomèna vous en a souvent parlé. Au moment où paraît I" . . . , . , — 

letomeHdesrésultatsobtenusparlaSCMétéBelgedEtudel , « ff. + » ff de"port efemballa^. V^uTSS 
des Phénomènes Spatiaux, il est utile de se remémorer la i , I somme de genèse de cette vague d'obervations étonnantes dans les ' 
deux belges. Dans cet ouvrage de plus de 500 pages avec | 
plusieurs clichés en couleur, la SOBEPS vous entraînera i 
vers une recherche fascinante et un tour d'horizon complet ' 
de ces milliers de témoignages. Un livre qu'il faut absolu- | 
ment posséder et qui sera utilement complété par le tome II i 
dont La parution est prévue pour avril 1994. 

au prix unitaire de i 
trouverez ci-indus la ' 

.ff. 

Nom Prénom. 

Adresse . 
A découper (ou i recopier) et i renvoyer à SOS OVNI, BP 324,13611 Aix-en-Provence 

Cedex 1 - France 
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Notes de lecture 
Pas fadled'écrire «unehistoire so-
ciale des ovnis en Espagne» des 
débuts à nos jours. C'est pour-
tant le sous-titre du livre Entre 
Ufôlogos, Creyentes y Conlactados 
(*) qui vient de paraître sous la 
plume de Ignacio Cabria Garcfa. 
Une somme en fait, puisque ce 
fivre qui compte environ 300 pages 
fait un tour complet decequefut 
et ce qui fit le phéno-
mène ovni en Espagne 
avec, planant au-des-
sus de l'ensemble, 
comme en filigrane, 
l'ombre d'Ummo tant 
il est vrai que cette af-
faire a marqué l'Espa-
gne de façon indélébile. 

Après une introduction 
«Sur les origines du phé-
nomène et le commence-
ment de notre histoire», 
l'ouvrage se décline en 
16 grands chapitres ren-
fermant chacun de 
nombreux paragraphes 
sur tel ou tel aspect du 
phénomène ovni. 

Ainsi par exemple dans 
le premier chapitre, 
intitulé «Arrivent les sou-
coupes volantes», l'au-
teur évoque les pre-
miers cas, les premiè-
res hypothèses, les pre-
miers chercheurs et 
groupes et, forcément, les pre-
miers livres. On notera à ce titre 
qu'à l'instar d'autres pays, l'Es-
pagne n'attendit pas la grande 
vague de 1954 pour avoir son 
premier livre puisque Los pla-
tillos voladores, de J.M. Diez 
Gomez, date de 1950! 

Dans «Saliano et Ummo : contacts 
à Y espagnole», l'auteur brosse un 
portrait sans concession aucune 
de 1' «affaire», dépeignant ce que 
furent les premiers instants et 

qui furent les premiers intervenants. 
On trouvera ensuite des chapitres 
consacrés au «Boom des années 
soixante», à la «naissance du mouve-
ment ufologique espagnol», à la «dé-
cade de l'ufologie scientifique», aux 
différentes hypothèses sur le phéno-
mène ovni. Le chapitre 7 intitulé 
«1970-1979. Vers le contact final» donne 
à l'auteur la possibilité d'évoquer 
les vagues espagnoles de 1978 à 1980, 
la structuration du mouvement ufo-

logique, l'invasion des ovnis dans 
les médias (notamment la télévision) 
et la véritable fièvre des congrès qui 
s'abattit sur le pays. 

Cabria Garcia entend démontrer, dans 
le huitième chapitre, l'évolution lente 
de l'ufologie vers une nouvelle forme 
de religiosité, avec la formation d'une 
véritable culture du contact qui met-
tent en place une sorte de «para-
ufologie» avec ses propres congrès, 
livres, revues, etc. 

Somme toute, les chapitres sui-
vants montreront que l'ufologie 
espagnole a suivi un parcours si-
milaire à celui de sa soeur fran-
çaise : un doux ronron pendant 
plusieurs décennies avant l'avè-
nement de quelques sceptiques ico-
noclastes. Une brutale désagréga-
tion des valeurs «communément ad-
mises» puis, le doute. Un doute qui 
servira de terreau à une nouvelle 
ufologie, posée, plus objective, au-

tocritique, bref, la chrysa-
lide devenue papillon. 
L'auteur ne laisse néan-
moins guère de place à 
l'hypothèse extraterrestre 
au premier degré, c'est-à-
dire des extraterrestres ve-
nant nous voir à bord de 
véhicules manufacturés 
sur d'autres planètes, ce 
qui ne veut pas dire qu'il 
l'exclut totalement. Sim-
plement, fait-il remarquer, 
l'étude des ovnis devrait 
être confiée pour moitié 
aux physiciens et autres 
météorologues, et pour 
l'autre, aux psychologues, 
sociologues, folkloristes, 
etc. 

Un livre complet, intéres-
sant et bien documenté, 
qui comprend plusieurs 
annexes (une liste chro-
nologique complète des 
publications ufologiques 
espagnoles, une autre des 
congrès, d'autres encore 

consacrées aux groupes, émissions 
de radio ou télévision, etc.), et qui 
entend poser un regard à froid sur 
un sujet toujours brûlant. Si vous 
lisez l'espagnol, n'hésitez pas à 
vous le procurer 

PP 

Entre Ufôlopos. Creyentes y Contac-
tados. Una historia social de los 
ovnis en Espafia. Ignacio Cabria 
Garda, Editions Cuadernos de Ufo-
logfa (Rualasal, 22-39001 Santander 
- Espagne), 1993. 
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X Nos amis Lawrence Fawcett et Barry 
Greenwood, éditeurs de Just Cause le bulletin 
du CAUS (Qtizens Against UFO Secrecy -
Qtoyens contre le secret sur les ovnis) vont 
mettre un point d'honneur aux recherches 
destinées à découvrir tous les films pris par les 
caméras embarquées sur des aéronefs 
militaires. Tous ces films, dûment référencés 
dans des documents déclassifiés par le biais 
de la loi sur le libre accès aux documents 
d'Etat, risquent en effet le pourrissement pur 
et simple dans les coffres dont ils ne sont 
jamais sortis. Selon le CAUS, les pellicules au 
nitrate d'argent vieillissent mal et les films 
d'une trentaine d'années risquent de 
disparaître à tout jamais. 

X Toujours dans le dernier numéro de Just 
Cause (n° 38, décembre 1993) la transcription 
d'un télex du Département d'Etat US daté du 
30 juin 1987 : «(Censuré) déclare que les autorités 
soviétiques ont construit une station de recherche 
sur l'IDS (Initiative de Défense Stratégique ou 
Guerre des Etoiles, NdT) à proximité de 
l'Institut de Radiophysiaue dans la région de 
Stravropol. Cette station de recherche se consacre 
apparemment à la façon d'abattre des satellites à 
l'aide de méthodes électromagnétiques. Lorsque 
des tests sont effectués, les micro-ondes émises 
peuvent être détectées à l'Institut de Radiophysi-
que. D'un intérêt peut-être équivalent est le fait 
que c'est la région de l'URSS où se déroulent le 
plus grand nombre d'observations d'omis. Un 
phénomène qui serait, aux dires de notre contact, 
dû aux différentes expériences menées sur place». 
Le CAUS postule que, comme aux USA, on 
aurait pu préférer laisser croire aux popula-
tions qu'elles observaient d'authentiques 
soucoupes. 

X Des rumeurs persistantes, notamment 
relayées par le quotidien britannique le Daily 
Mirror attribuent à Steven Spielberg le souhait 
de mettre a l'écran l'affaire du crash de 
Roswell (voir Phénomèna n° 3). Spielberg, qui 
n'a jamais caché son attirance pour le 
phénomène ovni, est déjà réalisateur de 
Rencontre du ième type et E.T et plus 
récemment de La liste de Schindler, qui cette 
année a fait le plein d'oscars à Hollywood. 
Amblin Entertainement, la maison de 
production de Spielberg, interrogée par nos 
correspondants américains, a démenti ces 
informations. 

X Un livre (écrit en espagnol !) vient de 
paraître aux USA Intitulé OVNI : Toda La 
Verdad .', et rédigé par f larry Lebelson et Bette 
Rush, il aborde, à l'aide d'illustrations fort peu 
connues, les controverses sur le secret 
entourant les ovnis au cours de ces cinquante 

dernières années. Et puisque nous sommes 
dans les livres, restons-y avec la parution de 
UFO abductions mGulf Breeze de Ed et Frances 
Walters (Avon Boolcs -1994) consacré, on s'en 
doute, à la désormais très controversée série 
de photos de Culf Breeze. Cédant à la mode 
outre-Atlantique, les auteurs se laissent aller à 
l'évocation de quelques souvenirs d'enlève-
ments, retrouvés fort à propos sous hypnose. 

ED WALTERS AND FRANCES WALTERS 
autnors of ne ùuif Breeze Sighiirjg» 

X La SOciété Belge d'Etude des Phénomènes 
Spatiaux (SOBEPS) prépare, à l'occasion de la 
parution du tome 2 de Vague d'ovnis sur la 
Belgique (voir dernière de couverture), une 
conférence de presse pour le 13 avril. 

X On se souvient peut-être de la rentrée 
atmosphérique du 31 mars 1993 évoquée en 
détail dans Phénomèna n° 15. Le Service 
d'Expertise des Phénomènes de Rentrée 
Atmosphérique avait annoncé, dans un 
communiqué diffusé dès le 6 avril, que 
"l'ensemble des éléments recueillis, coordonnés 
entre eux, montre la relation de cause a effet entre 
les observations et la rentrée dans l'atmosphère du 
troisième étage de la fusée russe». Or, voilà 
qu'une polémique rejaillit dans les colonnes 
de nos confrères espagnols de Mas Alla. 
Hormis le fait qu'il ne s'agissait pas du 
troisième mais du second étage de la fusée 
Cyclone (ce que nous révélions dès juillet 93 
dans Phénomèna), le NORAD aurait, en avril, 
confirmé La rentrée à V.J. Ballester Olmos, 
avant d'écrire, en septembre, dans une lettre 
adressée à J.J. Benitez : 'Malheureusement, le 
centre de surveillance spatiale (...) M conserve 
aucune information sur la rentrée de fusées 
périmées ('.), de satellites ou autres débris 
spatiaux*. Devant un tel cafouillage et sachant 
que le SEPRA s'en remet au NORAD, on 
comprend mieux pourquoi le groupe de Jean-
Jacques Velasco ne peut s'offrir une plus 
grande fiabilité. D'autant que, toujours 

d'après nc« collègues qui ont interrogé le 
colonel AG. Bôridarev, attaché militaire à 
l'ambassade de la Fédération de Russie, celui-
ci aurait qualifié les propos du SEPRA 
d'"équivoques» et «en contradiction avec le 
schéma de mise en orbite du satellite, avec l'heurt 
de lancement et avec l'entrée dans l'atmosphère du 
dernier étage du lanceur». Le débat est loin 
d'être clos. 

X Dans son numéro du 31 janvier, notre 
confrère Aviation Week and Space Technology 
(AW4ST pour les intimes) révèle que la N AS-
DA (agence spatiale japonaise) aurait jeté son 
dévolu sur un appareil prototype destiné à 
tester les éléments de protection thermique de 
sa prochaine navette automatique. L'appareil, 
appelé Orbital Reentry Experiment (OREX), a 
été surnommé «UFO» en raison de ses 
caractéristiques : un poids de 950 kg et un 
diamètre de 3,4 m. 

X James Woolscy, le directeur du renseigne-
ment à la CIA a déclaré le 15 décembre 
dernier, alors qu'il était interviewé pour la 
radio WAMU-FM : "je sais que beaucoup de 
monde s'intéresse aux objets volants non identifiés 
et j'ai récemment demandé quelle information, 
pour tant est qu'il y en ait, nous pourrions avoir 
dans la communauté du renseignement, 
indépendamment du Département de la Défense. 
H se peut que pour X raisons, départe passé, 
certaines requêtes d'accès aux documents n'aient 
pas été survies d'effet. J'entends me pencher sur la 
question • j'ai d'ailleurs déjà commencé • pour voir 
s'il y a quelque chose dont l'accès a pu être refusé 
au public dans le passé, par la CIA, et qui pourrait 
désormais être communiqué». 

X Serge Loonis, ancien membre du Club 
Girondin Ufologique nous a écrit 'j'ai 
remarqué à la page 14 du n° 18 de Phénomèna un 
passage que je vous cite "enquêteur à l'époque 
pour le groupe Ouranos aujourd'hui disparu'. ]e 
suppose que vous parlez de la disparition de M. 
Revol car Ouranos existe toujours». Diable ! 
Tenions-nous notre scoop ? Pas vraiment 
puisqu'il ne semble pas que nous ayons 
vraiment les mêmes valeurs. Oui ! Ouranos 
existe toujours, comme plusieurs centaines 
d'autres groupes d'ufologues ayant oublié de 
dissoudre leur association et qui ne se 
signalent pas par une activité frénétique. En 
revanche, Serge, jamais en retard d'une bonne 
blague (qui nous a beaucoup fait rire), nous 
fait part de la création du GEPRA dont il est le 
président Le "Groupement d'Etude des 
Protections Contre les Rentrées Atmosphériques» 
a pour objet "d'étudier comment se protéger de 
tout ce qui rentre dans l'atmosphère, en contact 
avec ta terre, soit en s'informant sur des rayonne-
ments, des éléments d'origine extraterrestre, soit 
en préparant les adhérents, d'ici i l'an 2001, i 
l'arrivée sur terre d'un objet de très grande taille 
qui pourrait provoquer la fin de toute ou partie de 
l'humanité, soit en conservant les preuves 
irréfutables de cet objet». Ouf ! Par Toutatis... 

X Qui a dit que le thème ovni ne payait plus ? 
La société Cerner Parcs, spécialisée dans la 
commercialisation de séjours touristiques a 
basé un important plan média sur une photo 
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équivoque d'un de ses parcs avec le sigle 
O.V.N.I. (lire Oasis de Verdure Nouvelle et 
Inimaginable). Une publicité qui se voit.. 

l'instar de la version anglaise, ne devrait pas 
laisser un souvenir impérissable. 

I O.v.N.1 
• 

: < 

X La nouvelle «cagnotte pub» est lancée (voir 
page 22). Vous savez que toute somme, aussi 
minime qu'elle soit, versée dans cette 
cagnotte, servira à faire de la publicité pour 
Phénomèna dans les supports nationaux. Vous 
êtes très nombreux à nous féliciter pour notre 
travail... Voici une occasion d'accompagner 
vos encouragements d'un petit geste qui 
risque de faire de votre revue une grande 

X Eduard «Billy» Meier piégé une nouvelle 
fois. Le désormais célébrissime contacté 
suisse, auteur de nombreuses photos truquées 
sur les ovnis qui pourtant se retrouvent dans 
le monde entier, a été une nouvelle fois pris la 
main dans le sac (ufologique). Utilisant des 
techniques éprouvées - notamment par le 
journaliste allemand Gunther Walraff, Kal 
Korff s'est insinué dans le groupe de Meier 
pour en rapporter de nombreuses preuves des 
trucages réalisés. 

X Nos collègues de SOS OVNI Est nous 
informent que les écologistes allemands ainsi 
que le PDS ont proposé d'intégrer la 
recherche sur le phénomène ovni dans le 
programme officiel du Ministère de la 
Science. 

X Dans la collection Les Dossiers de l'Etrange, 
dirigée par Jimmy Guieu aux Presses de la 
Qté, un nouveau titre vient de voir le jour. 
Alien Liaison, du chercheur britannique 
Timothy Good a été traduit par E.T. 
Connection et sous-titré Les extraterrestres sont 
parmi nous. Tim, qui est capable du meilleur 
comme du pire dans un seul et même 
ouvrage, nous en donne ici une illustration. 
On peut par ailleurs regretter les notes de bas 
de page, de l'auteur, du traducteur, qui nui-
sent à la bonne compréhension du «sens» de 
la lecture, ainsi que la liste des associations en 
fin d'ouvrage dont il y a fort à parier qu'elle 
n'est pas, elle, de l'auteur. Un livre qui, à 
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X Parution également, chez Axis Mundi, 
d'un livre longtemps annoncé, L'Empire du 
Milieu troublé par les ovnis, de Shi Bo, un 
auteur chinois qui était déjà venu exposer 
nombre de récits aux Rencontres Européennes 
de Lyon. 

X Le Scandinavisk UFO Information 
(SUFOI), le principal réseau de recherche 
Scandinave basé au Danemark va financer un 
projet pour l'analyse d'une mystérieuse 
sphère noire d'un diamètre de 4 cm 
découverte en Russie en 1993. Cest au 
groupement ukrainien RIAP qu'a échu la 
tâche de coordonner les analyses. 

X L'émission Mystères diffusée le 6 mai 
comprendra une reconstitution (effectuée en 
région parisienne !) de l'affaire Travis Walton 
dont nous vous avions déjà parlé à l'occasion 
de la sortie du film Vire in the Sky. Rappelons 
que Walton aurait été enlevé, le 5 novembre 
1975 dans l'Arizona, avant d'être retrouvé 
plusieurs jours plus tard. 

X Le 25 avril si aucune modification de 
dernière minute n' intervient, un sujet sur les 
ovnis devrait être diffusé dans l'émission de 
Pierre Bellemare intitulée Faut pas pousser. 

X Cest avec un très grand plaisir que nous 
accueillons Jean-Luc Noguera, qui aura la 
lourde charge de représenter SOS OVNI pour 
la région pyrénéenne. Jean-Luc est désormais 
joignable, par notre intermédiaire, pour toute 
enquête et plus généralement pour toute 
activité qui implique l'association dans cette 
partie du pays. Nous souhaitons la bienvenue 
à SOS OVNI Pyrénées. 

Suite de la page 11 

cherche ovni, du GEPAN/SEPRA 
et nos lecteurs connaissent bien notre 
point de vue. Robert Roussel expli-
que à notre sens le même problème 
d 'un point de vue structural. Oui ! 
Le SEPRA n'est pas ce qu'était le 
GEPAN. Oui ! Il semblerait bien 
qu'il y ait eu une dérive de la mis-
sion qui lui était attribuée. Oui ! Le 
SEPRA ne semble plus en mesure de 
remplir la tâche qui était celle du 
GEPAN. En fin de compte, on en 
ressort avec l'impression que M. 
Velasco est écartelé entre son «envie 
de croire» et son mandat officiel réduit 
à sa plus simple expression puisque, 
on le sait bien, le Centre National 
d'Etudes Spatiales n'a aucun besoin 
du SEPRA pour savoir où se trou-
vent ses satellites. On en retire l'amère 
impression, in fine, en écoutant lé 
chef du SEPRA et en lisant le livre de 
Robert Roussel qu'il y a loin du dis-
cours à la méthode. 

Robert Roussel nous confiait récem-
ment qu'il ne voyait pas comment 
M. Velasco pourrait s'acquitter d'une 
mission européenne, nous disant en 
substance qu'aux doses homéopa-
thiques actuelles, si le SEPRA ne 
pouvait faire aucun bien (compte 
tenu des problèmes structuraux ex-
posés dans l'ouvrage), il ne pouvait 
non plus faire du mal. Rappelons 
donc à ceux qui soutiennent cette 
thèse l'argument favori (et standard) 
des autorités françaises qui est que 
tant que cet organisme existe, c'est à 
lui de fournir la réponse à toute 
question (que M. Velasco évite soi-
gneusement). Si une telle politique 
européenne avait existé il y a quel-
ques années, gageons que le SEPRA 
eut été un obstacle à tout rapproche-
ment ufologues/autorités, tant en 
Belgique, qu'en Espagne, en Italie et 
en Grande-Bretagne. 

Un livre en tout cas de référence. 
PP 

Robert Roussel, OVNI : les vérités cachées de 
l'enquête officielle. Editions Albin Michel, Pa-
ris, 1994. 
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Expertise 

A l'épreuve du temps... 
O Perry Petrakis 

7/ arrive parfois, lors de circonstances particulièrement favora-
bles,qu'untémoignagephotographiquepuisseêtreexpertiséàla 
lumière de nouvelles technologies, ou tout simplement parce 
qu'un chercheur, plus pugnace que d'autres, a décidé de repren-
dre une affaire pour la vérifier. C'est ce qui se passa ici pour une 
photo d' «ovni» prise dans l'Oregon en 1966. Résultats. 

S i on vous dit «Willamette Pass», 
cela ne vous dira certainement 

pas grand-chose. Si l'on vous décrit 
en revanche un objet sur fond de vé-
gétation, floue, constitué de ce qui 
semble être trois soucoupes super-
posées sous lesquelles se trouve une 
«traînée», vous visualisez immédia-
tement la photo qui a fait le tour du 
Monde, dans tout ouvrage ufologi-
que qui se respecte. 

La photo représentant l'objet fut la 
dernière d'une série de trois, prises 
en 1966 par un scientifique qui dé-
crivit ce qu'il avait vu comme étant 
un seul et unique objet en forme de 
«chapeau chinois», observé durant 
quelques secondes. 

Irwin Wieder, un physicien améri-
cain propriétaire de nombreux bre-
vets dans le domaine de la biotech-

nologie, décida de reprendre l'en-
quête en essayant de trouver, du 
point de vue du physicien, com-
ment on pouvait photographier un 
phénomène différent de celui visuel-
lement observé. Ne trouvant aucune 
piste, il rédigea un condensé de ses 
travaux et les présenta au congrès 
du Center for UFO Studies, à Chica-
go en 1981. 

Reprenant l'enquête en 1989, il se 
rendit compte rapidement qu'il y 
avait d'importantes différences en-
tre le contexte de prise de vue, l'ob-
servation visuelle et ce qui apparais-
sait effectivement II décida de s'orien-
ter alors vers l'éventualité d'un 
canular, où l'on aurait pris un cliché 
d'un panneau routier surmonté de 
neige, depuis une voiture en mou-
vement. Bien que le témoin déclara à 
l'époque ne pas s'être trouvé en 
voiture, le chercheur procéda à di-
verses expériences avec un panneau 
quelconque. 

Les résultats furent immédiats. Lors-

La photo prise à Willamette Pass le 22 novembre 1966. Archives. 
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Cliché d'un panneau quelconque pris depuis une voiture en mouvement On remarque que le 
poteau se transforme en rayure vaporeuse. Photo : International UFO Reporter. 
que photographié depuis une voi-
ture en mouvement, le panneau 
présenta des ressemblances suspec-
tes avec l'«ovni», notamment en ce 
qui concerne la traînée vaporeuse 
sous l'objet. Le texte sur le panneau, 
combiné à l'interlignage se brouilla 
pour dessiner des bandes claires et 
foncées. Enfin, un poteau qui dé-
passe au-dessus et un peu de neige 
donnèrent l'illusion parfaite d'une 
convexité. 

L'auteur, dans un article publié dans 
International UFO Reporter (*) affirme 
que si les résultats étaient probants, 
ils ne suffisaient en aucun cas à 
démontrer que cette photo pouvait 
s'expliquer de cette manière. Il se 
mit donc à chercher quels panneaux 
se trouvaient dans le secteur ce fameux 
22 novembre 1966 et découvrit, après 
de très longues et difficiles recher-
ches, qu'il n'y en avait qu'un, qui 
d'ailleurs y est toujours. Une répli-
que exacte du panneau fut fabriquée 
pour les besoins des reconstitutions, 
et on fit plusieurs essais en roulant 
plus ou moins vite, avec différentes 
ouvertures et différentes vitesses de 
pose. Après une dizaine de tentati-
ves, le résultat devint saisissant. 

Cliché du panneau à Willamette Pass. Photo : 
IUR 

négatif original, il put calculer une 
distance d'une soixantaine de pieds 
entre le «photographe» et le pan-
neau, une distance confirmée par 
des mesures sur le terrain. 

Le défunt National Investigation 
Committee on Aerial Phénomèna 
(NICAP) avait déjà laissé entendre 
que cette photo ne pouvait être scien-
tifiquement validée. Aujourd'hui, il 
semble bien qu'elle doive rejoindre 
la (trop) longue liste des canulars 
photographiques. Un peu dommage, 
mais c'est comme ça. 

Perry Petrakis 
(*) Wieder, L, «The Willamette Pass photo ex-

plained», International UFO Reporter. voL 
18, n° 6, novembre-décembre 1993, pp. 18-
19 (J. A. Hynek Center for UFO Studies, 
2457 West Peterson Avenue, Chicago, Illi-
nois 60659 - USA). Y figure la bibliographie 
suivante : 

Nixon, S., «Oregon photo fails validation test», 
Ufo Investiyator. nov. 1971, p. 3. 

Nixon, S., «Oregon photo sull in doubt», Ufo In-
vestigator. août 1972, pp. 2-4. 

Nixon, S., «Postscript on the Oregon photo-
graph». Ufo Ouaterly Review. jan. 1973, pp. 
18-24. 

Vance, A., «Ufos and the Oregon photo», Peter-
sen's PhtoGraphicMagazine.n°l. jan. 1973. 
pp. 35-37. 

Hynek, J.A., «The Ufo Phenomenon : laugh, 
laugh, study, study», Technology Review. 
n° 83, juil. 1981, pp. 50-58. 

Vance, A., «Ufos, the eye and the caméra», Bar; 
lenmir House. New York, 1977, pp. 23-57. 

Randles, J., «Ufos and how to see them», Ster-
ling Publishers. New York, 1992, pp., 60-63. 

Wieder, I., «The Willamette Pass Oregon photo 
revisited : an explanation». Tournai of Scien-
tific Exploration. n° 7,1993, pp., 173-198. 

I. Wieder précise enfin que, connais-
sant la taille du panneau, la lon-
gueur de focale de l'appareil de l'épo-
que et la taille de l'image sur le 
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Cliché d'une réplique du panneau original surmonté de neige pris depuis une voiture en mouve-
ment. Photo IUR 
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Revue de presse 
Tous les bimestres, nous vous présentons, 
ici une revue (non exhaustive) de la presse, 
spécialisée ou non, française ou étrangère, 
écrite ou audiovisuelle. L'adresse des re-
vues peut être obtenue sur simple demande auprès de la rédaction. 

Danemark 

De nombreux articles très intéres-
sants dans la revue Ufo Nyt (n° 1, 
1994) entièrement rédigée en danois. 
Ce numéro évoque les derniers 
témoignages parvenus au SUFOI 
parmi lesquels nombre d'entre eux, 
en octobre 1993, concernent l'obser-
vation de «deux lunes» côte à côte 
dans le ciel. On trouve aussi un résu-
mé sur d'étranges flashes lumineux 
(19 au total), détectés par la NASA, 
le 8 juin 1993 et analysés par un 
avion laboratoire qui survolait un 
orage. Ces flashes, qui n'ont rien a 
voir avec la foudre, eurent lieu une 
fois tous les 300 éclairs et étaient 
situés à une altitude d'environ 40 
kilomètres. Aucune explication scien-
tifique n'a pu être proposée. Au som-
maire aussi, le décès de Evald Maa-
rup, un policier à l'origine d'une 
des plus importantes observations 
danoises (en août 1970) qui avait pu 
prendre trois clichés d 'un phéno-
mène lumineux ayant grillé les cir-
cuits électriques de son véhicule. Un 
cas bien documenté, dont SOS OVNI 
fut très rapidement informé, eut lieu 
en Mer du Nord, le 20 octobre 1993, 
lorsque de nombreux observateurs 
expérimentés, tant à bord de plate-
formes pétrolières que de navires, 
purent détecter d'étranges lumino-
sités dans le ciel. Ces lueurs, égale-
ment observées en novembre, re-
présentaient un «rond orange» d'une 
taille moitié moindre de la pleine 
Lune, vu durant près d 'une heure et 
demie. Après examen, le SUFOI ne 
retient qu'une hypothèse qu'elle con-
sidère comme probable : celle d 'une 
réflexion sur les hautes couches de 
l'atmosphère des lumières des tor-
chères. Si l'on ajoute à ce sommaire 
déjà chargé un papier sur les ovnis 

au Parlement Européen, on com-
prend que nos collègues Scandina-
ves n'ont pas le temps de chômer. 

France 

Nous ne commenterons que la par-
tie «extraterrestre» du dossier con-
sacré au paranormal réalisé par 
Michel de Pracontal et Fabien Gru-
hier pour Le Nouvel Observateur (du 

Observa x 
mtTémr 

Les scientifiques jugent 

SARAJEVO 
Ce qui 
i changé 

24 février au 2 mars). S'il fallait un 
exemple précis de l'irrationnalité de 
la pensée lorsqu'il s'agit de parler 
des ovnis, ce serait celui-là. Com-
ment des esprits aussi éminents que 
François Biraud peuvent-ils, dans 
une interview d'une page, admettre 
d'une part une possibilité de vie ex-
traterrestre («...ce que nous savons de 
l'Univers donne une très forte probabi-
lité à l'hypothèse que la vie est un 
phénomène relativement banal dans les 
galaxies») puis, parlant des ovnis : 
«...il faut bien réaliser l'extrême impro-
babilité de la chose». C'est qu'il y a un 
«truc» sémantique. Il consiste à faire 
passer l'existence d'une vie extra-
terrestre pour une hypothèse scien-

tifique, alors que les ovnis tiendraient 
plus de la croyance. F. Biraud est 
d'ailleurs très clair lorsqu'il s'agit de 
situer le débat : «...j'ai le droit de ne 
pas plus croire aux apparitions de (la 
Vierge) Marie qu'à celles des ovnis». 
Et en tant que croyance... elle ne 
l'intéresse pas : «...les ovnis, je n'en ai 
strictement rien à faire». Là encore, il 
faut savoir de quoi l'on parle. Si F. 
Biraud a raison de (maladroitement) 
postuler que le concept «ovnis objets 
extraterrestres venant visiter la Terre» 
constitue un énième système de 
croyance, il convient de garder la 
tête froide puisque les ufologues l'ont 
dit avant lui et que cela ne résout en 
rien le problème. Pour le paraphra-
ser, on pourrait dire qu'en l'état actuel 
des connaissances, ce que nous sa-
vons du phénomène ovni donne une 
très forte probabilité qu'il existe un 
ou plusieurs phénomènes physiques, 
qui interagissent avec notre envi-
ronnement, et qui restent inconnus 
de la Science. Mais ce postulat n'est 
pas moins scientifique que le pre-
mier. Comme quoi... 

Mexique 

Une toute nouvelle revue pour ce 
pays qui, jusqu'à présent, était plu-
tôt «muet». Perspectivas Ufolôlgicas 
(n° 1, décembre 1993) comporte 50 
pages et se situerait plutôt dans la 
catégorie des très sceptiques, sur une 
palette ufologique qui irait du très 
crédule au très rationaliste. Comme 
d'habitude, il est très difficile de se 
prononcer sur un premier numéro 
qui se cherche toujours, mais le ré-
sultat pourrait se révéler promet-
teur. Dans ce numéro principale-
ment consacré aux atterrissages, on 
trouve des articles intitulés Objecti-
vité et ufologie, Atterrissage à Tula 
(dont les traces pourraient s'expli-
quer par unchampignonqui pousse 
en cercles), L'ovni de Poza Rica (issu 
d 'un canular), un autre sur les traces 
du type «ronds de fées» suscepti-
bles, selon l'auteur, d'expliquer 
nombre d'atterrissages, suivi du cas 
Delphos que le sceptique américain 
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Ph. Klass expliquerait justement par 
ce phénomène. Le tout est couronné 
d'une interview de Ballester Olmos. 

lift rerspectivas 
folôgicas , 
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France 
Tentative honnête de la revue L'Au-
tre Monde (n° 136, janvier 1994), de 
définir le phénomène ovni. Une mo-
saïque en fait de bon et de moins bon 
qui est le reflet du problème ovni 
lui-même. En dehors de Carnac-sur-
Lune, des menhirs sur la Lune, signé 
de Pierre Carnac (si, si !), on trouve 
d'autres articles comme Mythiques 
ovnis, Le scoop de la soucoupe, Raz de 
marée en eaux troubles, Les photos de 
Trinidad, Silence et désinformation, Où 

sont passés les cadavres d'extraterres-
tres ?, Extraterrestre, le phénomène 
ovni ?, Allô ET : le programme SETI, Il 
existe au moins un Martien, Une cu-
rieuse littérature, et enfin Attention ! 
Ne les prenez pas pour des ovnis. Comme 
on pourra le constater, aucun sujet 
n'est épargné, d'autant que l'on peut 
également découvrir des interviews 
de Jean-Gabriel Greslé, Jean-Claude 
Bourret, Robert Galley et Jean-Jac-
ques Velasco qui n'en finit plus de 
nous expliquer l'efficacité du SE-
PRA . Globalement, un essai plutôt 
réussi à ne prendre que pour ce qu'il 
est, à savoir le récit de près de 50 ans 
d'errements, de coupables certitu-
des, de folklore, d'hypothèses, de 
recherches et, pourquoi pas, de 
quelques authentiques mystères. A 
conserver. 

Mais aussi : 

Le journal des Bretons, n° 51, fé-
vrier-mars 1994, qui fait une présen-
tation très sympathique de l'ouvrage 
de Renaud Marhic sur Ummo 
(France) • Sirius B Magazine, vol. 4, 
n° 1 et 2, janvier-février et mars-avril 
1994 (Grande-Bretagne) CJNorthern 
UFO News, n° 163, hiver 1993 et 164, 
début 1994 où l'on apprend notam-
ment que Nick Pope de l'AS2 (le 
bureau officiel qui s'occupe des ov-
nis) a diffusé une listé des docu-
ments recensés de plus de 30 ans qui 
peuvent désormais être consultés. 
Inédit en France ! (Grande-Breta-
gne) O Skeptics UFO Newsletter, n° 
26, mars 1994 (USA) • The Crop 
Watcher, n° 20, novembre-décem-
bre 1993 avec un point complet des 
canulars céréaliers français de l'été 
1993 ! (Grande-Bretagne) ONUFOC 
Flash, n° 2, février 1994 (Belgique) O 
Il Giornale dei Misteri, n° 268, fé-
vrier 1994 et n° 269, mars 1994 (Ita-
lie) • AFU Newsletter, n° 37, janvier 
92/décembre 1993 (Suède) • For-
tean Times, n° 73, février-mars 1994 
(Grande-Bretagne) O International 
UFO Reporter, vol. 18, n° 6, novem-
bre-décembre 1993 (USA) D UFO, 
n° 114 à 118 - années 1991 et 1992 
(Italie) • RIAP Bulletin, vol. 1, n° 1, 

janvier-mars 1994 (Ukraine) • Bul-
letin de Liaison pour l'Etude des 
Sectes, n° 40,4e trimestre 1993 (France) 
• Cuadernos de Ufologia, n° 15, 
1993 avec un dossier très complet 
sur l'ufologie dans la CEI (Espagne) 
• UFO - Rivista di informazione 
ufologica, n° 13, décembre 1993 (Italie) 
D Dornier Post, avril 1993 (Allema-
gne) O Computer UFO Newsletter 
(en anglais), vol. 3, n° 1, janvier 1994 
(Italie) • La Ligne Bleue Survolée ?, 
n° 28,1993 (France) • CENAP Re-
port, n° 211, décembre 1993 et n° 
212, janvier 1994 (Allemagne) OMa-
gonia, n° 48, janvier 1994 (Grande-
Bretagne) • Just Cause, n° 38, dé-
cembre 1993 (USA) • 

Manifestations à venir 

Avril 28 à Mai 1 - USA : Treat VI 
What's the matter ? Reality and the 
Mind (pour toute information, con-
tactez : TREAT, 615, Broadway, Has-
tings-on-Hudson NY 10706 - USA -
Tel: 19.1.914.693.30.81.). 

Juillet 8-10 - USA : MUFON 1994 
International UFO Symposium, sur 
le thème : Ufology : A Historical Pers-
pective (pour toute information, 
contactez : MUFON, 103, Oldtowne 
Rd, Seguin, TX 78155-4099, Tel : 
19.1.210. 379.92.16.). 

Octobre 9-10 - USA : The UFO Expé-
rience (pour toute information, con-
tactez : John White, Oméga Commu-
nications, P.O. Box 2051, Cheshire, 
CT 06410, USA). 

N'hésitez pas à nous faire parve-
nir toutes vos dates de manifes-
tations, congrès, réunions, salons, 
etc., en écrivant à la revue ou en 
utilisant notre fax au (33) 
42.27.26.18. 
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En direct d'SOS OVNI 
SOS OVNI est une association, mais c'est aussi un réseau de veille, d'alerte et 
d'expertise des cas couplé avec celui constitué des radars de l'Association Profes-
sionnelle de la Circulation Aérienne. Il est constitué de représentations (Nord-Ouest, 
Seine et Bassin Parisien, Isère, Centre, Rhône, Sud-Ouest Sud-Est, Var, Est, Seine-Maritime, 
Pyrénées). L'association offre à tous ces bénévoles, adhérents de l'association, la totalité de ses 
moyens d'analyse, de contrôle et de diffusion des données (vérifications radar, analyses de la-
boratoire, relevés météo ou astronomiques, accès aux P.V. ou documents divers, minitel, 
revues, etc.). Cette rubrique fera le point, chaque bimesrre, de notre... de votre actualité. 

Nouvelles de Beux 

Nous vous avions promis, dans Phé-
nomèna n° 17, de revenir sur le cas de 
Beux (57). On peut rappeler rapide-
ment qu 'un témoin déclarait avoir 
observé, le 7 août 1993, à 22h45, sur 
la commune de Beux, une forte 
luminosité qui entoura son véhicule 
avant de disparaître, une minute plus 
tard. Le témoin déclarait ressentir, 
lorsque de retour sur les lieux, des 
maux de tête alors qu'il se trouvait à 
l'intérieur d 'un périmètre de 34 m 
autour du point d'observation. 

L'affaire avait immédiatement 
mobilisé SOS OVNI Est qui, avec le 
siège de l'association, avait mis au 
point un protocole destiné à recueillir 
des éléments objectifs sur les malai-
ses ressentis par le témoin, avec 
l'adhésion totale de ce dernier. Des 
arrangements avaient été faits pour 
que le témoin soit accompagné sur 
les lieux, outre des enquêteurs d'SOS 
OVNI, d 'un médecin susceptible 
d'effectuer divers examens, et no-
tamment une prise de sang in situ, 
de façon à obtenir un bilan sanguin 
complet. Ce devait être là la pre-
mière étape d'une enquête que nous 
souhaitions exhaustive. 

Malheureusement, pour des raisons 
indéterminées, le rendez-vous avec 
le médecin choisi par SOS OVNI ne 
fut pas honoré. Prétextant une bru-
tale surcharge de travail, le témoin 
n'a pas trouvé de temps ultérieure-
ment pour se rendre sur les lieux, ni 
pour répondre aux très nombreuses 
sollicitations d'SOS OVNI, tant par 
téléphone que par écrit. 

Ce peu d'engouement à savoir ce 
qui lui est arrivé nous a surpris et 
pour tout dire nous fait douter du 
souhait du témoin d'approfondir la 
question. Une situation d'autant plus 
étonnante que, d'après M.M. lui-
même, ses maux de tête étaient par-
ticulièrement incapacitants. De là à 
imaginer qu'il n'aurait aucun inté-
rêt à ce que les enquêteurs aillent 
plus loin simplement parce que le 
cas n'a aucun fondement, il n'y a 
qu'un pas que nous n'hésitons pas à 
franchir. SOS OVNI a pour éthique 
le respect du témoin et du témoi-
gnage avant toutes choses et il n'a 

jamais été dans notre intention de 
forcer qui que ce soit à faire quelque 
chose qu'il ne souhaiterait pas. Cela 
ne nous empêche pas d'avoir notre 
idée sur la dichotomie qu'il y a entre 
vivre une expérience de ce genre et 
ne pas s'en émouvoir outre-mesure. 
Jusqu'à preuve du contraire, nous 
ne pouvons plus considérer ce cas 
comme digne d'intérêt. C'est dom-
mage, mais c'est le témoin qui dé-
cide. Nous attendons donc, sans il-
lusions, que ce dernier se montre 
plus... coopératif. 

SOS OVNI Est - Christian Morgenthaler et 
Dominique Schall 

* • • : 

Le carrefour où monsieur M. affirme avoir été survolé par un phénomène non identifié. Cliché : 
Christian Morgenthaler et Dominique Schall. © SOS OVNI. 
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Vous dites ? 
Nous nous réservons le droit de raccourcir 
ou de modifier les lettres en fonction des 
impératifs de publication et de mise en page, 
étant entendu que tout sera fait pour préser-
ver la pensée originale de l'auteur. Les lettres 
anonymes ne seront pas publiées. 

J'ai été très touché de l'attention que 
(vous) avez portée au numéro d'Eth-
nologieFrançaise. La solution du pro-
blème réside-t-elle dans une ques-
tion de moyens ? Tout le problème 
est là. Mais quelle modification du 
domaine et des savoirs entraînerait 
l'obtention des moyens qui font 
cruellement défaut ? Ne (pensez-
vous) pas par ailleurs que l'article 
d'Isabelle Stengers en fin de numéro 
s'applique aussi aux ovnis ? Amica-
lement. 

Pierre Lagrange 
Paris 

•sWWr 

Je me permets de vous écrire pour 
vous préciser les opinions régnant 
au sein du GNEOVNI et notamment 
du «cas» Jocelyn Morel. A savoir 
que celui-ci n'a aucune responsabi-
lité au sein du groupement. Ses écrits 
n'engagent que sa responsabilité et 
initiative et non l'esprit de notre 
association. 

Les responsables et membres ne 
peuvent contrôler ce qu'il édite avant 
sa parution. Il en est de même pour 
ses propos à votre égard que nous 
regrettons et qui ne sont pas les nôtres 
au sein du GNEOVNI. 

Nous espérons conserver avec vous, 
comme avec les autres associations 
ufologiques, les meilleurs rapports. 
Cela n'engendrera que plus d'enri-
chissement dans ce domaine très 
spécifique. 

Christophe Rombouts 
Marcq-en-Baroeul 

Nous remercions le GNEOVNI pour cette 

mise au point Précisons que Christophe 
avait jugé utile de «recentrer» la position 
du GNEOVNI suite à certains «déborde-
ments» dont SOS OVNI fait régulière-
ment les frais et qui émanent toujours de 
certains milieux qui n'ont du temps et de 
l'énergie que pour critiquer (toujours de 
façon sournoise, cela va de soi) leur 
prochain. Nos fidèles lecteurs savent 
que SOS OVNI ne fait pas de «politique» 
en ufologie. Il convient cependant de 
préciser que si nous ne réagissons jamais 
à la bêtise, on ne peut en revanche accep-
ter la méchanceté gratuite. Que ce soit à 
notre encontre ou non. 

La rédaction 

-trtrtr 

Je vous remercie de m'avoir permis 
de prendre connaissance de la 
publication, dans votre revue, de la 
lettre dans laquelle Monsieur T. 
Pinvidic formule son opinion sur 
mon intervention dans Y «affaire de 
Trans-en-Provence». Ces commen-
taires n'appellent de ma part que 
les quatre remarques suivantes : 

1. Monsieur Pinvidic se prononce 
sur des points de compétence dont 
il ignore tout, et dans des discipli-
nes pour lesquelles il conviendrait 
qu'il fût d'abord en mesure de faire 
état de la qualification et des habili-
tations nécessaires. 
2. Il polémique malheureusement, 
en outre, sur la base de données 
fragmentaires, très incomplètes, en 
substituant la subjectivité de ses 
opinions ou professions de foi à 
l'objectivité qui aurait dû l'inciter, 
au contraire, à vérifier ses sources 
et à s'informer avant de se pronon-
cer. 
3. De telles réactions sont cepen-
dant assez cohérentes de la part de 
quelqu'un qui se présente, somme 

toute, comme spécialiste d 'un phé-
nomène qui n'existe pas. 
4. Pour ma part, n'ayant strictement 
rien à démontrer en la matière, je 
laisse à l'intéressé la responsabilité 
de ses prises de position et autres 
procès d'intention, que l'on peut 
supposer à la mesure de son curricu-
lum vitae. 

Prof. Dr. M. Bounias 
F.I.S.A.C, FSBS, Laur. Acad. Sci. 

Directeur de Recherche 
Avignon 

TVTWT 

Les récents courriers des lecteurs parus 
dans Phénomèna n° 15 et 17 ainsi que 
les réponses de la rédaction les ac-
compagnant m'inspirent les commen-
taires suivants. 

«Extraordinary daims require extraor-
dinary proofs» (les affirmations extra-
ordinaires nécessitent des preuves 
extraordinaires). Cette maxime ne veut 
surtout pas dire que des prétentions 
moins extraordinaires (au hasard, 
l'explication terre-à-terre d 'un cas 
ovni) peuvent se contenter de preu-
ves approximatives (au hasard, une 
rumeur). Or, de la «personne (non 
nommée) qui semble avoir le profil» du 
créateur d'Ummo (page 195 d'un pavé 
dit de référence *) à ce spécialiste 
également non nommé qui aurait 
prouvé on ne sait trop quoi à propos 
de Trans-en-Provence, on nage là dans 
l'anecdote. Le B. A. BA de la méthode 
scientifique consiste à fournir à au-
trui toutes les informations ayant 
permis d'atteindre ses conclusions si 
l'on veut que celles-ci soient accep-
tées. Notons que cette utilisation 
d'arguments sans explication n'est 
pas limitée à l'explication de cas em-
barrassants, mais aussi à l'attaque 
d'individus. J'en veux pour preuve 
les accusations portées sur la «cer-
taine façon de procéder» de M. Bou-
nias, ou sur l'absence de vérification 
des sources utilisées par Phénomèna 
(page 511 d 'un pavé «abondamment 
illustré» *). Où sont les preuves ? 
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«The burden ofprooflies with the clai-
mant» (la charge de la preuve in-
combe au requérant). S'il s'agit de la 
preuve «qu'un phénomène existe, quel 
qu'il soit», le travail est déjà fait, la 
constatation qu'un certain nombre 
d'individus s'y intéressent faisant 
l'affaire (notons au passage le para-
doxe de ces «sceptiques pragmatiques» 
semblant entretenir eux-mêmes leur 
propre objet d'étude : même si le 
phénomène ovni n'a pas de réalité 
autre que canularesque, ils trouve-
ront toujours quelque chose d'inté-
ressant à dire et à expliquer a poste-
riori. La prédiction, but ultime de la 
recherche scientifique, semble incon-
nue des sociopsychologues - je parle 
bien sûr de prédictions vérifiées : on 
attend ainsi toujours la vague d'ov-
nis promise après la sortie de Ren-
contre du troisième type). Ce qu'atten-
dent les «sceptiques pragmatiques» n'est 
donc pas cette preuve mais une autre. 
Laquelle ? 

La réponse vient peut-être du fait 
que M. Pinvidic semble peiné que 
Phénomèna ne répète pas à longueur 
de pages qu'il n'y a toujours pas le 
moind re com mencement de preuve 
que les extraterrestres aient débar-
qué sur Terre, et que le lecteur 
«imbécile» aurait alors tendance à 
l'oublier. Il y a sûrement parmi les 
lecteurs des «croyants», mais il y a 
aussi des sceptiques comme moi, 
qui n'arrivent même pas à concevoir 
que le phénomène ovni ait un lien 
avec les E.T. Les attaques de M. Pin-
vidic me sont donc pénibles. De plus, 
pensez-vous que beaucoup d'exem-
plaires de cet ouvrage écrit par des 
«éminents spécialistes mondiaux» se 
vendraient si la couverture mettait 
en avant le fait que le «grand classi-
que» inexpliqué présenté est un cas 
sans évidence physique et avec seu-
lement deux témoins de 13 et 9 ans ? 
La psychanalyse est pour l'instant 
une pseudoscience, la psychologie 
fut baptisée par Feynman une «car-
go cuit science» (que l'on pourrait 
traduire par «science Canada Dry»), 
et la sociopsychologje prend la même 
voie. M. Pinvidic peut donc toujours 

essayer d'intéresser des vrais scien-
tifiques. Ceux-ci attendent plutôt des 
échos radars, des photos, des ban-
des vidéos, des traces physiques ou 
même de l'ADN extra-terrestre, qui 
poseront à chaque fois une question 
dont la réponse fera avancer la vraie 
science. Gageons que c'est dans ces 
pages que l'on en aura entendu parler 
en premier. 

Emmanuel Marin 
Paris 

OOVNl : vers une anthropologie d'un mythe 
contemporain 

Appel aux lecteurs 
Vous aimez votre revue ? Vous es-
timez qu'elle mérite une plus large 
diffusion ? Qu'elle soit en couleur 
avec plus de pages ? Nous aussi ! 
Mais pour cela, il lui faut encore 
plus de lecteurs qui apporteront 
plus de moyens et il n'existe 
qu'une seule solution pour se faire 
connaître : la publicité dans des 
supports nationaux. Vous le savez 
cependant, celle-ci est chère. 
Aussi avons-nous décidé de lan-
cer cafte deuxième cagnotte, 
après le succès de la première 
qui nous avait permis de faire de 
la publicité dans Mystères. Le 
montant sera donné ici-même 
dans chaque numéro. Lorsque, 
grâce à vous, nous aurons atteint 
20 ou 30 000 francs, alors Phéno-
mènafera à nouveau de la publi-
cité nationale. La cagnotte ac-
tuelle est de : 

00500,00 
Au fur et à mesure de vos dons 
(même s'ils ne sont que de 60 ou 
100 francs), cette cagnotte aug-
mentera. L'argent ne servira que 
pour la publicité, et nous justifie-
rons, ici-même, des dépenses en-
gagées. N'hésitez plus ! Rejoi-
gnez-nous pour faire bouger la 
vie uf ologique. 

SOS OVNI 
Service «Dons Publicité» 

BP324 
13611 Aix Cedex 1 

France 

nwnces 
R U III Kl III S 

Recherche Pins sur les ovnis France et 
étranger pour collectionner. Ecrire a Haro 
Diego, 37, rue Jean Bardy 31100 Toulouse. 

Qui pourra me fournir une bonne copie de 
l'émission du 17 août sur ARTE intitulée 
«Farewell from Mars», - Bons baisers de 
Mars. Cherche également copie de «Flying 
Saucers Versus Earth», du groupe The Rési-
dents. Faire offre au 51.68.6056. 

Je recherche les livres suivants : «ULTRA 
Top Secret - ces ovnis qui font peur», de Jean 
Sider, «Aux limites de la réalité», de J.Allen 
Hynek et Jacques Vallée, «Les Objets Vo-
lants Non Identifiés : mythe ou réalité ?», et 
«Nouveau rapport sur ies OVNI», de J. Al-
len Hynek. Faire offre à Lollien David, n° 16 
ruelle de Liomer, 80430 Beaucamps-le-
Vieux. 

Recherche émissions TV sur la vague belge. 
Téléphoner ou écrire à Cartier Serge, 18, rue 
du Coudert, 63830 Nohanent - France. Tel : 
73.62.84.95. 

Recherche une reproduction (tirage ou dia-
po.) d'une photo qui aurait été prise en 
Andorre, en 1976; ainsi que les coordonnées 
des personnes qui possèdent ou ont possé-
dé des détecteurs magnétiques. Recherche 
rapports d'observations se rapportant au 
mois de septembre 1990 pour d'éventuels 
recoupements. Tel : (1) 42.29.94.05. 

Recherche livres suivants : «Les soucoupes 
volantes, affaire sérieuse» de Frank Ed-
wards, «En quête des humanoïdes», de 
Charles Bowen, «Les étrangers de l'es-
pace», de Donald Keyhoe, «Face aux sou-
coupes volantes», de Edward Ruppelt. 
Faire offre à : Hervé Benvegnen, Bois de la 
chapelle 13, CH-01213 Onex (Suisse). 

Détecteur magnétique : je suis prêt a payer 
35 dollars pour chaque photocopie d'un 
rapport d'enquête sur un incident d'ovni 
publié (dans une revue, un journal ou un 
livre) que je ne possède pas et qui men-
tionne qu'un détecteur magnétique (ou une 
boussole) a été affecté lors de l'observation. 
Du fait que j'ai déjà un nombre important 
de cas de ce genre, toute personne intéres-
sée doit d'abord demander la liste des rap-
ports déjà collectés; soit en m'écrivant per-
sonnellement : Jan Eric Herr, P.O. Box 
15044, San Diego, California 92175, USA 
soit en contactant : M Michel Zirger, 14, rue 
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du 11 novembre, 78230 Le Pecq, France. 

Je recherche tous livres ou revues à caractère 
uf ologique en langue italienne, espagnole, por-
tugaise. Faire offre à M. Jean-Luc Rivera, 25, 
avenue de l'Europe, 92310 Sèvres, France 

Recherche : «Le livre noir des soucoupes volan-
tes» et «Premières enquêtes sur les humanoïdes 
extraterrestres» de Henry Durrant. Faire offre à 
la revue qui transmettra.. 

Recherche tous les articles (photocopies ou ori-
ginaux) concernant les «Hommes en Noir» ou 
Men in Black (M.I.B.), ainsi que les 30 affaires 
où les M.I.B. ont agi. Ecrire à M. Olivier Her-
man, 99A rue du Général Fauconnet, 21000 
Dijon - France ou téléphoner au 80.73.29.92 (à 
partir de 19h00). 

Recherche «J'ai été le cobaye des extra-terres-
tres» , «Le cobaye des E.T. face aux scientifi-
que», «La révélation 19%» de Jean Miguères. 
Faire offre à : Di Stefano Giuseppe, Résidence 
Vert-Pré, 1141 Severy (VD) Suisse. 

Recherche enquête, documents ou articles de 
presse concernant l'observation vers la fin des 
années 1960, début des années 1970 d'un 
«Homme en Noir»(M.I.B. ) dans le département 
du Cher. Merci d'avance. Laurent Toupet, 91, 
rue Charlet -18000 Bourges - Tel : 48.50.10.77. 

Recherche photocopies ou copies de dossiers 
(même extraits) concernant les débats uf ologi-
ques au sein de l'ONU (ou de l'OTAN). Télé-
phoner Qe soir) au 50.04.87.79. 

Avendre «Le livre noir des S.V.» et «Ledossier 
des OVNI» (H. Durrant), «La Science face aux 
extraterrestres» et «Le Nouveau défi des 
OVNI» (J.C Bourret), «OVNI : la fin du secret» 
(Robert Roussel), «Objets Volants Non Identi-
fiés Mythe ou réalité ?» (J.A. Hynek), «Alerte 
dans le ciel» (Ch. Garreau). Ecrire à Michel Fi-
guet, Villa «Sabi Pas», RN98, Beauvallon, 83120 
Sainte-Maxime. 

Vends 24 n° de «Kadath», revue belge sur civi-
lisations disparues. Recherche livres/revues 
UFO en anglais. Tel (1)4238.64.44. le soir. 

Vends 21 livres d'occasion sur les ovnis : A. 
Michel, J. Vallée, D. Keyhoe, J.-P. Petit, P. Del-
val, J.V. Buttlar, Bondarchuk, F. Edwards, J. 
Portier, Ch. Berlitz, B. Méheust, C Vorilhon, etc. 
Tel au 89.80.03.41. de 12h à 13h. 

A vendre des éditions originales de : «Mysté-
rieux objets célestes» (A Michel -1958), «Mes 
amis les hommes de l'espace» <H- Menger -
1965), «Vague d'OVNI sur la Belgique» (SO-
BEPS), «Les soucoupes volantes ont atterri» (D. 
Leslie 4 G. Adamski -1954), «Les OVNI de 
l'Apocalypse» (D. k G. Lemaire - 3 tomes), «Le 
mystère des soucoupes volantes» (F. Scully -
1951). Téléphoner en Belgique le soir au 02/ 
734.63.29. 

Je vends 20 livres d'occasion sur les soucoupes 
volantes, et 30 revues à caractère uf ologique en 
langue française, italienne et portugaise. Ecrire 
à : M André Luis Fontes, Trav. Fernando Had-
dad 30,37200000 Lavras-MG, Brésil. 

Les prochaines réunions du GERU (Groupe-
ment d'Etudes et de Recherches Ufologiques) 
pour 1994 auront lieu les 8 mai, 12 juin, 11 
septembre, 9 octobre, 13 novembre et 1 1 
décembre. Ces réunions débuteront à 10 
heures à la Maison des Associations, 24 place 
de la Liberté à Roubaix. Pour plus d'informa-
tions, contactez le GERU a : 21 Impasse Lu-
mière, 59150 Wattrelos. 

UFO Norway News gives an overview over 
current Norwegian UFO cases together with 
gênerai excerpts from the Norwegian maga-
zine "UFO". The magazine is published 1-2 
times a year in English It is available through 
subscription, and the following prices are valid 
for 1993 : NOK 50, - per year in Europe and 
NOK 60, - in the USA and elsewhere (approx. 
USD 7 and 8, respectively). This is your only 
chance to get information about the Norwegian 
UFO scène in the English language. Give your 
order and payment to UFO Norway News, 
attn. Mentz Kaarbo, P.O. Box 4332, Nygard-
stangen, N-5028 Bergen, Norway. Orders 
payable only in Norwegian funds drawn on a 
Norwegian bank (chèques) or by International 
Money Order. Subscribers using bank chèques, 
please add NOK 10,- due to fées. To avoid fées 
completely, it is possible to send money in local 
currency at the risk of the sender. 

Le Centre de Recherches et d'Etudes des Phé-
nomènes Spatiaux (CREPS) a pour objectif l'in-
formation du public sur la présence OVNI. 
Pour ce faire, nous organiserons courant 94 des 
conférences/débats ainsi que des diaporamas 
présentant les différentes théories et informant 
le public des avancées des chercheurs. Nous 

publions un bulletin, véritable tribune libre, 
qui propose entre autres l'analyse des cas ré-
gionaux que nous étudions. Pour plus d'in-
formations, contactez le CREPS au : 171, 
route de Corbiac, 33160 St-Médard-en-Jal-
les. 

Jean-Pierre Troadec, responsable de l'an-
tenne Rhône d'SOS OVNI, vient de publia-
un document de travail «OVNI, LE DOS-
SIER RHONE-ALPES, ARCHIVES 1993» 
Le dossier comprend environ 80 pages et se 
présente en deux volumes : le document 
principal et les annexes. Jean-Pierre Troadec 
a rassemblé ici quelques 150 coupures de 
presse faisant état d'une observation précise 
(RR1, RR2, RR3 et contacts). Tout "papier" 
général ou compte rendu de conférence a 
été écarté. Les informations ainsi proposées 
constituent un fond de documentation con-
temporain, sociologique et historique, et se 
veulent simplement être le reflet de ce qu'a 
été l'activité uf ologique sur les huit départe-
ments rhônalpins et la période 1950/1993. 

Pour toute commande, écrire à l'adresse 
ci-dessous en joignant un chèque de 150 f. 

à l'ordre de 
Jean-Pierre Troadec 

B.P. 4345 
69242 Lyon Cedex 04 

France 

Irrémédiablement invalide et sans plus au-
cun but dans la vie, j'ai entrepris, pour que le 
temps me soit moins long, de collectionner 
tous pins, magnets ou autres gadgets ayant 
pour thème l'a stronautique ou le surnaturel. 
Aussi, aujourd'hui je sollicite vos lecteurs 
afin qu'il m'aident à concrétiser ce projet, un 
des derniers qui me redonne goût à la vie. Je 
serai très reconnaissant 1 tous ceux qui 
pourraient m'aider dans cette voie. Et par 
avance les remercie de leur compréhension 
et de leur générosité. On peut écrire à : M. 
Bouille Jean-Claude, 9, Impasse du Verger, 
77170 Brie-Comte-Robert 

Recherche un enquêteur à Bordeaux pour 
réaliser une enquête dans le Médoc avec un 
caméraman-vidéo Hi8 (déjà connu). L'en-
quêteur devra pouvoir réaliser une inter-
view à propos d'un cas de soucoupe volante 
le 20 août 1973 (LDLN n° 309). Ecrire à Jean-
Luc Laloy 15, rue des Chanturières, 69360 
Communay. 

N'hésitez pas à nous faire parvenir votre petite annonce gra-
tuite, que vous vendiez, achetiez, cherchiez quelque chose. 
Expédiez dès aujourd'hui votre texte à : 

SOS OVNI 
Service Petites Annonces 

IJ.P. 324 
13611 Aix-en-I'rovence Cedex 1 

France 

Mars - Avr. - 1 9 9 4 



Exceptionnel ! r 
Que s'est-il passé depuis la vague d'observations 
d'ovnis en Belgique ? Depuis la publication du 
premier pavé de la Société Belge d'Etude des Phé-
nomènes Spatiaux ? Quelles études ont été faites ? 
Quels résultats ? Quelles ont été les réactions des 
médias et des scientifiques ? 
SOS OVNI est en mesure de vous proposer, en exclusivi-

té française, le tome II de l'ouvrage : 

Vague d'OVNI sur la Belgique 
2 

UN6 €NIGM€ NON RÉSOLUE 

Un ouvrage de plus de 500 pages 
avec de nombreuses illustrations qui 
fait un bilan complet sur l'une des 
vagues d'observations les plus étran-
ges de toute l'histoire de l'ufologie. 
Réservez-le pour être sûr de l'avoir. 

A Jvtmipi'r (ou à iviopicrï cl à renvoyer 
SOS <)\ \ | B.l\ 324, 13611 Aix t édox 1 

Membres d'SOS OVNI possesseurs 
de la carte de membre en cours de 
validité : 150 ff port compris. 

O Oui. Je vous commande 1 exemplaire du tome 2 de Vague d'OVNIS ntr la Bel/Unie. Je Vous 
envole, d-joint, 180 ff + 20 ff port et emballage et je prend» note que l'ouvrage me mm envojé de» 
H parution courant avril 1994. 

NOM .PRENOM 

ADRESSE. 

Merci d'établir un règlement séparé de tout autre pour cet ouvrage. 

Vient de paraître 

Michel Figuet était déjà auteur de OVNI : le premier dossier complet des rencontres 
rapprochées en France, une «bible» des chercheurs, aujourd'hui introuvable. Avec 
Henri Julien, auteur de Chasseurs d'OVNI, il signe ici le premier catalogue des 
observations provençales. Cet ouvrage, qui compte 226 pages et de nombreuses illus-
trations dont certaines photos couleur, dresse un bilan des observations des débuts à 
nos jours, dans six départements du Sud (Hautes-Alpes, Alpes de Haute-Provence, 
Vauduse, Bouches-du-Rhône, Var, Alpes-Maritimes). 
Vous pourrez y découvrir les premières observations, les phénomènes lumineux, les 
objets au sol, les observations d'êtres, etc. En fait, toutes les affaires les plus célèbres 
qui jalonnèrent le passé ufologjque des terres provençales. Après Les OVNI en 
Bretagne, Les OVNI en Ardennes et OVNIS du Coten tin, Les OVNI en Provence constituera un élément indispensable dans 
votre bibliothèque. 

_ Commandez-le dès aujourd'hui vous ne le trouverez peut-être pas ailleurs 
i O Oui. Je commande un exemplaire de Les OVNI en Provence et vous envoie 125 ff + 20 ff pour port et emballage j 
I NOM PRENOM I 

ADRESSE 

A découper (ou à recopier) et à renvoyer avec votre règle-
ment a : SOS OVNI, BP 324,13611 Aix Cedex 1 - France. 

Membres SOS OVNI possédant une carte d'adhérent en 
cours de validité : 100 ff port compris. 


